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Le contemplatif est celui  
qui laisse l’éphémère pour l’essentiel  

et ne se disperse pas avec les choses qui ne donnent  
pas le vrai bonheur.

Giuseppe Forlai, igs
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« Je vous confies au Seigneur   
et à la Parole de  sa grâce »

Très chères sœurs,
Avec le 12ème Chapitre 
général, qui s’ouvrira le 7 
septembre prochain, nous 
conclurons notre man-
dat de gouvernement. Le 
sentiment qui prévaut, en 
ce moment, c’est la grati-
tude. Gratitude envers le 

Seigneur qui, en nous confiant le ministère du 
service de la congrégation toute entière, nous a 
toujours accompagnées, soutenues, inspirées. 
Et gratitude envers chacune de vous pour la 
confiance reçue, la sagesse de votre collabo-
ration, les moments joyeux vécus ensemble 
lors des visites fraternelles et les nombreuses 
rencontres ; le désir plusieurs fois partagé 
de vivre plus radicalement les exigences de 
l’Évangile, de servir l’Église, de « sentir » l’hu-
manité; les difficultés affrontées avec courage 
et Esperance. Sur ce chemin se pose le re-
gard bénissant de Jésus.

Au moment où nous nous préparons à 
laisser ce « large exercice de charité » (don 
Alberione), qui nous a vues profondément 
unies pour le bien de vous toutes et de la 
mission, nous désirons vous exprimer ce 
que nous gardons dans le cœur. Pour cela je 
laisse, avant tout, la parole aux sœurs du gou-
vernement général.

C’est avec gratitude que je laisse à chacune 
de vous ma pensée et mes salutations pour 

le don que j’ai eu de vous connaitre ou de vous 
rencontrer sur le sentier de la vie durant ces 
années de service du gouvernement général. 
À chacune je demande de combler les lacunes 
d’un service pas toujours attentif comme il au-
rait dû l’être, mais que j’ai essayé d’accomplir 
au mieux de mes possibilités. Un grand merci 
et une bonne continuation dans la commune 
mission de servir le Seigneur (sr Annamaria 
Gasser). 

Cela a été une joie de réaliser ce service avec 
mes sœurs. Cet engagement « ensemble », 

cultivé dans le vécu de chaque jour, soutenue 
par le don de vos prières. Je remercie le Seigneur, 
je remercie chacune de vous et je prie afin qu’en-
semble nous puissions non seulement construire 
mais aussi devenir vrais « ponts » d’amour qui 
nous unissent au Seigneur, les unes aux autres 

et au peuple de Dieu qui a tellement soif de Lui 
(sr Carmen Christi Pompéi).

Moi aussi je sens beaucoup de gratitude, 
parce que Dieu se souvient toujours de 

son Alliance, comme nous l’avons expérimen-
té avec vous durant les visites fraternelles. 
Quand, après un orage, je vois l’arc-en-ciel, je 
repense aux signes d’espérance que vous avez 
partagés avec nous, malgré les situations dif-
ficiles de ces années. J’ai jouis beaucoup de la 
beauté de vos nations et du fait que, tout en 
étant souvent un « petit troupeau, vous êtes, 
vous aussi signes de lumière pour les peuples 
auxquels vous êtes envoyées, vous dédiant avec 
amour à la mission (sr Bruna Fregni).

Je suis profondément reconnaissante pour ces 
années qui m’ont permis de mieux connaitre 

notre belle congrégation à travers chacune de 
vous. Je porterai toujours dans le cœur vos vi-
sages et je garderai les souvenirs de vos com-
munautés: les nombreuses photos prises m’ai-
deront à les revivre! Merci pour votre amour 
créatif et infatigable de la mission et le témoi-
gnage joyeux de la vocation paulinienne. Tout 
ceci a ravivé le feu de ma vocation. Le Maître 
continue à vous rendre communicatrices élo-
quentes et fécondes de son Évangile dans notre 
monde (sr Donna Giaimo).

Avec un cœur joyeux et reconnaissant, je 
remercie Dieu pour son amour incondi-

tionnel   et sa fidélité durant ces six années de 
gouvernement : Durant nos visites fraternelles, 
l’Inter-chapitre et la formation des jeunes vo-
cations arrivées dans les circonscriptions, j’ai 
beaucoup appris de vous : votre grand sens 
d’appartenance à la congrégation, votre grand 
amour pour l’humanité, le dévouement et le 
zèle avec lequel vous exercez la mission. Malgré 
la diminution des vocations, vous continuez à 
être des phares de lumière et des signes d’espé-
rance pour ceux qui sont confiés à vos soins (Sr 
Anastasia Nduku Muindi).

Regardant ces six dernières années, j’éprouve 
une profonde gratitude pour la présence et 

la grâce du Seigneur qui a été avec nous à chaque 
instant. Et je suis aussi très reconnaissante à 
chacune de vous., parfois durant des moments 
d’incertitude, j’ai senti que le Seigneur nous 
guidait à mettre notre confiance dans la lu-
mière de l’Esprit Saint et à chercher sa volonté 
à travers la communion et la fraternité. La joie 
et la communion partagées durant les visites 
fraternelles, nous rappelant ensemble l’amour 
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fidèle et l’alliance de Dieu avec nous, ainsi que 
les rencontres entre nous, avec la Famille Pau-
linienne et avec nos collaborateurs, ont été les 
grâces les plus précieuses. Très chères sœurs, Je 
vous remercie de tout cœur et je me souviens de 
vous dans mes prières (sr Micaela Pae). 

Mon cœur déborde de gratitude pour ces 
années de grâce, sororité, communion. 

Je remercie profondément mes sœurs du gou-
vernement pour leur incessant soutien et en-
couragement, qui ont rendu ce chemin vrai-
ment significatif. À vous toutes, merci pour la 
constante prière et pour la collaboration fra-
ternelle. Votre dévouement à la mission pauli-
nienne me donne beaucoup de confiance et es-
pérance pour le futur de la congrégation. Tout 
est grâce (sr Shalimar Rubia).

Alors que nous concluons ce temps de ser-
vice dans le gouvernement général, la 

parole qui le mieux exprime les sentiments qui 
habitent mon cœur est celle de Marie Madeleine 
au matin de Pâques. Comme elle, moi aussi je 
peux crier : « J’ai vu le Seigneur (Jn 20,18) en 
chaque Fille de Saint Paul que j’ai rencontrée, 
écoutée, aimée, avec laquelle j’ai dialogué, cru, 
espéré, rêvé, ici à Rome et dans nombreux Pays 
au monde ; souvent en face à face et aussi au-de-
là des distances par la connexion virtuelle. « En 
vous j’ai vu le Seigneur ». Puisse ma gratitude 
rejoindre personnellement le cœur de chacune 
de vous. Merci!  (sr Clarice Wisniewski).

En vous adressant mes salutations affec-
tueuses, j’emprunte les paroles de Paul lors 
de son adieu aux anciens d’Éphèse: « Et 
maintenant je vous confie au Seigneur et à la 
Parole de sa grâce ... » (Act. 20,32). Je confie 
à la Parole qui est Christ Seigneur, chacune 
de vous, toutes les intentions que vous por-
tez dans vos cœurs, toutes les générations, 
toutes les vocations qui sont en train de naître. 

Je vous confie à la Parole, cette Parole qui 

chaque jour nous appelle, nous guide, nous 
relève, nous met en chemin au long des itiné-
raires que l’Esprit nous ouvre. 

Prenez soin de vous, embrassez avec 
amour vos fragilités pour porter avec ten-
dresse celles d’autrui, gratuitement et avec 
joie accomplissez le précepte de l’amour, sa-
chant que « Il y a plus de bonheur à donner 
qu’à recevoir. » (Act 20,35). La Parole quo-
tidiennement méditée, partagée, annoncée... 
transforme ainsi votre vie pour assumer les 
sentiments de Jésus et vous revêtir de sa ten-
dresse, bonté, humilité, mansuétude, magna-
nimité (Col 3,12). Qu’elle vous oriente à des 
gestes d’amitié et de réconciliation. Qu’elle 
vous guide à chercher la concorde et à être 
promotrices de paix et d’unité. 

Quant à moi, je suis consciente des limites 
et des aspects inadéquats dont j’ai réalisé mon 
ministère. Aidez-moi à déposer chaque chose 
dans les bras miséricordieux du Père. Je suis 
toutefois consciente d’avoir fait confiance à 
la Parole de Dieu et à la lumière de l’Esprit, 
et d’avoir cherché en toute sincérité à vous 
« écouter », en premier lieu.

Je continuerai à faire miennes vos joies, 
vos espérances, vos fatigues. Pour tout cela, 
je prierai chaque jour en me souvenant de 
chacune de vous. Comme l’écrit Paul aux 
Philippiens, « Dieu m’est témoins de la pro-
fonde affection que je nourris pour vous, dans 
l’amour du Christ Jésus ». Et, comme aimait 
le dire la Prima Maestra Tecla, « Je vous 
portes toutes dans mon cœur » (VPC 112), « 
de la première a la dernière entrée que je ne 
connais pas encore » (VPC 157).

Avec beaucoup de reconnaissance et d’af-
fection, en communion de joie et d’espérance.

sr Anna Caiazza
supérieure générale
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Colombie
L’intelligence artificielle versus  
l’intelligence humaine

Le 5 mai, dans le cadre de la Foire du 
Livre de Bogota (FILBO), s’est tenue une 
rencontre sur le thème « Intelligence artifi-
cielle versus intelligence humaine », promue 
par le Département des Technologies et des 
Communications de Paulinas Colombia. L’in-
tervenant de l’événement était Deivis Fer-
nando Rueda, consultant numérique et com-
municateur social international, qui a mené 
une réflexion intéressante ouverte au public 
présent au Pavillon C de la Foire. M. Rueda 
a placé une question clé au centre du débat 
: l’intelligence artificielle pourra-t-elle un jour 
remplacer l’intelligence humaine ? À partir de 
cette provocation, il a exploré les défis, les 
opportunités et les perspectives liés au déve-
loppement de l’IA, en proposant également 
une interprétation du point de vue ecclésial.  
La rencontre, qui a suscité un grand intérêt 
et attiré de nombreux participants, a été re-
transmise en direct par la chaîne de télévi-
sion Capital à Bogota et relayée par d’autres 
médias latino-américains et les réseaux so-
ciaux. Sœur Lucelly, coordinatrice de l’ini-
tiative, a remercié les personnes présentes 
et a souligné l’importance de proposer des 
thèmes tellement actuels et demandés par 
les clients des librairies pauliniennes. Elle a 
également invité tout le monde à participer 
aux prochaines activités de la FILBO, qui 
sont programmées jusqu’au 11 mai.

CONGO R.D.
Une Paulinienne est la nouvelle présidente 
de la COSMAM/COMSAM

 « Dieu des surprises » : c’est par ces mots 
que Sœur Rita Yamba, Fille de Saint Paul, 
supérieure de la délégation du Congo-Côte 

d’Ivoire, a exprimé ses sentiments après son 
élection à la présidence de la Confédération 
des Conférences des Supérieurs Majeurs 
d’Afrique et de Madagascar (COSMAM/
COMSAM).

Fondée en mai 2005 à Cotonou (Bénin), 
la COSMAM/COMSAM regroupe les Confé-
rences nationales des Supérieurs Majeurs 
de six régions d’Afrique et de Madagascar 
et a pour mission de promouvoir la commu-
nication et l’accueil entre ces Conférences, 
dans le respect des différences culturelles et 
linguistiques.

Lors du symposium 
et de l’Assemblée gé-
nérale annuelle de cet 
organisme (Johannes-
burg, 23-30 mai 2025), 
Sœur Rita a recueil-
li et relancé certains 
éléments issus des 
échanges sur les défis 
qui ont marqué la vie 

consacrée vivante en Afrique. 
Notamment : l’engagement à exploiter les 

dimensions d’espérance et de synodalité pour 
construire un avenir meilleur pour l’Afrique  ; 
la décision de créer des commissions pour 
la Justice, la Paix et l’Intégrité de la Création 
au sein des conférences nationales, afin de 
mieux répondre aux besoins des popula-
tions ; l’implication des jeunes comme facteur 
essentiel du développement durable et de la 
citoyenneté responsable.

Nous adressons nos meilleurs vœux à 
Sœur Rita pour cette nouvelle charge-mis-
sion, au service de l’Église africaine.

INDE
Jubilé des Coopérateurs Pauliniens 

L’année jubilaire 2025, qui a pour thème 
Pèlerins de l’espérance, invite les fidèles à 
renforcer leur foi, à vivre dans l’espérance et 
à la partager avec d’autres dans un monde 
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confronté à de nombreux défis. En accord 
avec cette devise, la communauté des Filles 
de Saint Paul de Bangalore a organisé une 
cérémonie jubilaire pour les Coopérateurs 
pauliniens le dimanche 30 mars, qui a com-
mencé par une célébration eucharistique 
solennelle présidée par le Père Devasia Pu-
hiyaparambil de la Société Saint-Paul. Son 
homélie, significative et inspirante, a encou-
ragé les Coopérateurs pauliniens à participer 
activement à la mission de l’Église et à sou-
tenir la Famille paulinienne dans la diffusion 
de la Parole de Dieu, en soulignant qu’être 
un Coopérateur Paulinien est un honneur et 
une responsabilité. La rencontre, simple et 
engageante, a été un véritable reflet de l’es-
prit communautaire qui unit les membres de 
la Famille paulinienne, engagés dans la mis-
sion d’évangélisation comme de véritables 
pèlerins de l’espérance dans le monde d’au-
jourd’hui.

ITALIE
Rencontre, Célébration dans la Librairie 
Paoline de Ferrara

Le Mardi 25 mars, à la Librairie Paoline de 
Ferrara, s’est déroulé une Rencontre, Célé-
bration-culturelle promue par les Acli, durant 
laquelle on a fait mémoire de l’arrivée, en 
1940, des Filles de Saint Paul dans la ville. 
L’occasion propice pour reparcourir les 85 
années de présence, de dévouement, de 
l’accueil des personnes  ; et surtout du ser-
vice, qualifié et apprécié, à travers la librai-
rie devenue un point de référence pour le 
clergé, les séminaristes, les opérateurs en 
pastorale, les familles, tous. Après la salu-
tation de l’Évêque, Mgr Gian Carlo Perego, 
l’intervention de sr Daniela Cau et sr Paola 
Fosson pour décrire la mission des Filles de 
Saint Paul dans la communauté ecclésiale de 
Ferrara et leur contribution pour divulguer les 
biens culturels. Ce fut une belle opportunité 

pour rappeler la caractéristique de l’aposto-
lat paulinien selon l’invitation du bienheureux 
Jacques Alberione: « Faites a tous la charité 
de la vérité ».

Une veillée dans le cœur de Palerme

Samedi 10 mai, la Famille Paulinienne 
active dans le chef –lieu sicilien, a organisé 
une Nuit d’Écoute au long de via Maqueda, 
une des rues plus fréquentées du centre 
historique, pour rencontrer jeunes et pas-
sants dans le samedi soir citadin. Le “peuple 
de la nuit a eu la possibilité d’écouter un 
type de musique différente, lointaine des 
excès de la movida: un groupe de Annun-
ziatines, quelques jeunes avec la guitare et 
membres de la Sainte Famille ont animé les 
rues proches avec chants religieux, invitant 
les personnes à entrer dans l’Eglise de Saint 
Joseph pour vivre une rencontre spéciale. 
Sur les marches de l’église, une Fille de Saint 
Paul et un membre de la Sainte Famille ac-
cueillaient les passants avec un lumignon les 
invitants à pêcher un passage de l’Écriture. 
La veillée a proposé trois moments significa-
tifs: l’adoration eucharistique, la confrontation 
la parole de l’Évangile et l’Écoute d’un mes-
sage du Pape. Séminaristes, communautés 
religieuses et membres laïcs ont participé à 
la veillée, rendent la soirée une occasion in-
tense d’annonce, écoute et rencontre.
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A Paolo Ruffini le Prix Paoline  
2025

A été remis à Paolo Ruffini, préfet du Di-
castère pour la Communication, le Prix Pao-
line 2025, prestigieuse reconnaissance as-
signée par l’Association Communication et 
culture Paoline Odv.

La cérémonie de remise du prix s’est dé-
roulée dans le domaine du congrès dédié 
au message de pape François pour la 59ème 
Journée Mondiale des Communications so-
ciales, hébergé auprès de la Libre Université 
Maria Santissima Assunta – LUMSA. L’évè-
nement, du titre «Pape François: Partagez  
avec douceur l’espérance qui est dans vos 
cœurs», a été promu en collaboration avec 
diverses réalités du monde de la communica-
tion: l’Ordre des Journalistes du Lazio, l’Union 
Catholique Presse Italienne (Ucsi) du Lazio 
et l’Association Web Catholiques Italiens 
(WeCa), avec le parrainage de la Semaine de 
la Communication, promue  annuellement par 
Paoline et Paolini.

Au centre du congrès, l’analyse sur les 
contenus du message du Pape, en particulier 
sur l’urgence de “désarmer” la communica-
tion et la purifier de chaque forme d’agressi-
vité, lui restituant une dimension de dialogue 
et respect.

Durant la rencontre, la présidente de l’As-
sociations Communication et culture Paoline 
OdV, soeur Paola Fosson, a consigné le prix 
a Paolo Ruffini avec la suivante motivation: 
«Paolo Ruffini est une figure de grand relief 
dans le panorama de la communication va-
ticane et, plus en général, dans le monde de 
médias catholiques. À travers une expérience  
profonde dans le champ de la communication, 
soit laïque que religieuse, il a muri un style in-
clusif e dialoguant valorisant la confrontation 
entre idées. Son travail a toujours été em-
prunté à la fidélité au message évangélique, 
écoutant et interprétant les signes des temps 
au service  du magistère de l’Eglise».

Dans la seconde partie du congrès, soeur 
Rose Pacatte, Fille de Saint Paul, a traité le 
thème Donner raison avec douceur de l’es-
pérance qui est en nous, recevant une recon-
naissance spéciale par l’Association Web Ca-
tholiques Italiens (WeCa), pour l’engagement 
dans la réalisation de Tutorial thématiques 
destinés à la formation digitale et pastorale.

Assemblée Plénière UISG 2025:  
« La vie consacrée:  
une espérance qui transforme ».

La XXIII ème Assemblée Plénière de la 
UISG (Union Internationale des Supérieures 
Générales) du 5 au 9 mai s’est déroulée à 
Rome, à l’Hôtel Ergife, elle a réuni plus de 
900 supérieures générales venues de 75 
Pays dans le monde. L’évènement revêtait 
une signification spéciale, puisqu’il coïncidait 
avec le 60ème anniversaire de la fondation 
de l’organisme, inauguré en 1965 pour offrir 
aux religieuses un espace de rencontre et de 
dialogue dans l’Église.

La UISG a toujours promu la collaboration 
entre les congrégations religieuses féminines, 
créant des ponts et des réseaux de culture et 
Pays. Son objectif c’est de construire la com-
munion, dépassant les barrières linguistiques 
et géographiques, pour donner vie à une vraie 
communauté globale.

Le thème choisi pour l’Assemblée 2025, 
« La vie consacrée religieuse: une espérance 
qui transforme », a invité les participantes à 
réfléchir sur le rôle des religieuses comme 
signe concret d’espérance et de changement 
dans le monde d’aujourd’hui.
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Durant la rencontre on a élu la nouvelle 
présidente de la UISG: sœur Ozonas O’Shea. 
Australienne d’origine irlandaise, elle a passé 
vingt ans aux Philippines, où elle a fondé une 
communauté missionnaire de la Congréga-
tion des religieuses de Notre Dame de Sion.

Le communiqué final dit que l’Assemblée 
a été vécue comme un réseau de « cordes 
d’espérance  », capables d’unir des femmes 
consacrées du monde entier, réfléchissant la 
lumière de l’Évangile et soutenant la mission 
de l’Église aujourd’hui.

 La Librairie Paolina MultiMedia Internatio-
nale, liée au charisme paulinien y tenait un 
stand. On y trouvait des publications pour la 
formation et la culture religieuse dans toutes 
les langues des participantes. 

PORTUGAL
Austen Ivereigh à Lisbonne:  
deux jours de réflexion sur le pontificat 
du Pape François

Journées intenses à Lisbonne avec la 
présence de Austen Ivereigh, écrivain, jour-
naliste et biographe de pape François, à 
l’occasion du lancement de son nouveau livre 
Em primeur lugera partance a Deus, édité 
par les Paoline. L’auteur anglais a participé à 
de nombreuses rencontres les 10 et 11 avril, 
avec des prêtres, laïcs, éducateurs, étudiants 
et communicateurs. Deux conférences princi-
pales: une auprès le Collège Saint Jean de 
Brito, avec la participation de plus de 400 per-
sonnes, et l’autre au Centre Culturel Brotéria, 
toutes deux organisées par les Jésuites. Ive-
reigh a aussi laissée des interviews à divers 
médias, dont CNN, Radio Antena 1 et Agence 
Ecclésia, offrant des réflexions approfondies 
sur le pontificat du Pape argentin.

Durant les rencontres, l’auteur a illustré la 
figure de François, son impact sur l’Église, les 
défis affrontés et l’héritage qu’il laisse. Il a mis 

en lumière la cohérence de son parcours, de 
la vie à Buenos Aires jusqu’au pontificat, mar-
qué par l’attention aux pauvres, la conversion 
et au soin de la création.

La visite s’est conclue à la librairie Paolina 
de Lisbonne, laissant aux participants le désir 
d’approfondir le message du pape François 
et de vivre ses enseignements au quotidien. 

ROUMANIE
Lecture continue de l’Évangile selon Luc

Le samedi 7 juin, une expérience spiri-
tuelle particulière a eu lieu dans la chapelle 
des Pères Assomptionnistes de Bucarest, 
organisée par les Filles de Saint-Paul en col-
laboration avec le Père Lucian Dîncă AA, pro-
fesseur à l’Université catholique de Bucarest 
: la Lecture continue de l’Évangile selon Luc. 
Cette expérience de prière biblique constituait 
la quatrième étape de l’Itinéraire de formation 
biblique, qui s’est déroulé cette année aussi 
dans la communauté des Filles de Saint-Paul. 
Des personnes consacrées et des laïcs ont 
étudié l’Évangile selon Luc, guidés avec com-
pétence et enthousiasme par le Père Lucian.

Durant la lecture continue, 38 lecteurs ont 
généreusement et avec émotion offert leur 
voix pour proclamer l’Évangile, qui a résonné 
pendant trois heures et demie dans cet espace 
sacré. La lecture continue a été entrecoupée 
de moments de méditation musicale, magistra-
lement interprétés par Claudia Pogorilovschi.

Des moments propices à la réflexion per-
sonnelle et à la prière. L’événement s’est 
achevé par la célébration eucharistique 
pré-festive du dimanche de la Pentecôte, où 
Don Lucian a exhorté les fidèles à vivre la Pa-
role proclamée qui a marqué leur cœur.

De la communauté de Bucarest, elles 
nous écrivent : « Nous louons et remercions 
Jésus-Christ, Seigneur et Maître, qui par sa 
Parole a renouvelé le cœur et la vie des par-
ticipants ».
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BENIS SOIT MON PEUPLE EGYPTIEN 
ISAIE 19,16-25 À TRAVERS  
L’APPROCHE DE L’IDENTITE SOCIALE
Bona Hyunjin Cho, fsp

Dans sa thèse de licence à l’Institut Bi-
blique Pontifical de Rome, Sœur Bona 
Hyunjin Cho de la province coréenne, a abor-
dé le thème « Béni soit mon peuple égyp-
tien, Isaïe 19, 16-25 à travers l’approche de 
l’identité sociale ».

En Isaïe 19,25, Yhwh définit l’Égypte 
« mon peuple » au côté de l’ Assyrie  et d’ Is-
raël, par une bénédiction surprenante. Appe-
ler l’Égypte avec le même titre que celui qui 
est réservé à Israël est inattendu, vue l’histo-
rique inimitié entre les deux peuples. Ce titre 
semble être une identité imposée par Yhwh: 
pourquoi la concéder à l’Égypte ?. Et com-
ment aura réagi Israël, le peuple originaire 
de Dieu?

Pour analyser le texte, sr Bona a utilisé 
la Théorie de l’identité sociale, qui distingue 
entre «  ingroup  » (Israël) et «  outgroup  » 
(Égypte ). 

Isaïe 19,16–25 présente l’Égypte dans 
une lumière semblable à celle d’Israël, 
évoquant jusqu’à des éléments typiques du 
peuple de Dieu, comme l’Exode et l’alliance . 
Ceci pourrait susciter la jalousie d’Israël et la 
pousser à vivre sa propre identité avec une 
plus grande cohérence. En Isaïe 20, l’Égypte 
vient décrite comme abattue et confuse, 
alors que le verset 20,6 souligne que la vraie 
identité du peuple de Dieu est la foi en Yhwh, 

pas la force politique. Isaïe, donc, invite Is-
raël a mettre sa confiance en Dieu, pas dans 
les alliances humaines.

Puisque Isaïe 19 fait partie des Oracles 
contre les Nations, le salut de l’Égypte n’est 
pas le vrai centre du message. Isaïe utilise la 
comparaison avec l’Égypte pour  provoquer 
Israël et  réveiller sa fidélité a son identité de 
peuple de Dieu. 

Ceci peut sembler injuste dans la compa-
raison avec l’Égypte, mais nous devons nous 
rappeler combien la vision prophétique est dif-
férente de la nôtre. Nous ne trouvons pas tou-
jours un message universel dans les textes 
bibliques, mais nous pouvons nous deman-
der ce qu’ils disent a notre présent. Qu’est-
ce qui définit « Église » ou « chrétien »? Ex-
cluons-nous quelqu’un avec ces étiquettes ? 

Ainsi déclare sr Bona: «Pour moi, cette 
étude fut aussi une occasion pour réfléchir 
à mon identité de sœur paulinienne. Qu’est-
ce qui nous définit vraiment ? L’apostolat, 
l’habit, la prière, ou la relation avec Jésus 
Maître  ? Vivre pleinement notre  vocation 
paulinienne requiert une claire conscience 
de soi et un cœur ouvert au monde».

CATÉCHÈSE DE SENSIBILISATION 
AUX MÉDIAS : UN MODÈLE POUR   
L’INTÉGRATION DE LA FOI DANS 
L’UTILISATION DES MÉDIAS  
PAR LES JEUNES ADULTES
Nancy Michael Usselmann, fsp
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Dans sa thèse de Doctorat en Ministère 
à l’Université Catholique d’Amérique (États-
Unis), Sœur Nancy Michael Usselmann, fsp, 
propose un modèle de formation catéché-
tique pour les jeunes adultes qui vise à inté-
grer la foi par l’utilisation des médias.

Consciente de l’éloignement croissant 
des jeunes adultes de l’Église, elle soutient 
que la catéchèse doit s’adapter à la culture 
numérique qui façonne leur quotidien. Son 
modèle, ancré dans les documents de 
l’Église, à partir de Communio et Progressio, 
promeut l’éducation à la littératie médiatique 
(l’éducation aux médias) comme un élément 
essentiel de la formation à la foi. 

Son approche repose sur la « Pleine 
Conscience Médiatique », une méthodologie 
qui encourage la réflexion critique sur les 
médias populaires à travers une perspective 
théologique et sacramentelle. Elle utilise des 
outils tels que le cinéma divina (réflexion 
priante avec le cinéma) et le paradigme pau-
linien « Chemin, Vérité et Vie », le modèle 
promeut une formation intégrale de la per-

sonne – volonté, esprit et cœur – en Christ. 
Ce modèle de catéchèse évangélisatrice al-
lie discernement moral, compréhension doc-
trinale et croissance spirituelle par l’interac-
tion avec la culture médiatique.

 Une étude pilote, menée lors de quatre 
rencontres avec des jeunes adultes, a ré-
vélé que les participants ont développé une 
vision sacramentelle et approfondi leur foi en 
l’intégrant à l’utilisation des médias. Même 
ceux qui étaient déjà actifs dans l›Église ont 
ressenti un engagement renouvelé. 

En définitive, le modèle de Sœur Nan-
cy vise à transformer les jeunes adultes, 
de consommateurs passifs des médias, en 
évangélisateurs actifs grâce aux médias. 
Elle les conduit à rencontrer le Christ dans 
les médias, les insère dans la communau-
té ecclésiale, les connecte à la liturgie et les 
forme à devenir des disciples missionnaires 
dans les domaines des numériques. Cette 
étude pionnière offre une réponse concrète 
et pleine de foi aux besoins spirituels des 
jeunes adultes à l’ère de l’omniprésence des 
médias.

Je souhaite que cette Année 
jubilaire puisse encourager 

le développement de politiques 
de lutte contre les formes an-
ciennes et nouvelles de pauvre-
té, ainsi que de nouvelles initia-
tives de soutien et d’aide aux 
plus pauvres parmi les pauvres. 

Le travail, l’éducation, le lo-
gement, la santé sont les condi-
tions d’une sécurité qui ne s’af-
firmera jamais par les armes. Je 

me félicite des initiatives déjà existantes et de l’engagement quotidien au 
niveau international d’un grand nombre d’hommes et de femmes de bonne 
volonté. 

Confions-nous à la Très Sainte Vierge Marie, Consolatrice des affligés, 
et avec elle, élevons un chant d’espérance en faisant nôtres les paroles du 
Te Deum : «In Te, Domine, speravi, non confundar in aeternum – En toi, 
Seigneur, j’ai espéré, je ne serai jamais confondu ».

          C’est Toi mon espérance (cr. Ps 71, 5) 
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Les termes  
de la mystique apostolique

Nous présentons quel-
ques termes qui sont 

en lien avec l’argument de 
la mystique apostolique. 

Apostolat. Dans la 
Sainte Écriture le terme « 
apostolat » n’existe pas, on 
n’y trouve pas davantage 

la parole «mystique». Paul n’utilise jamais la 
parole apostolat, il se définit seulement apôtre: 
ce terme unifie sa vie (Cfr. La présentation de 
lui, Paul, dans ses lettres). L’Église est une, 
sainte, catholique et apostolique. « Être apôtre 
» est une caractéristique de l’Église et signifie: 
une Église qui vit à la manière des apôtres.

Mission. Ce terme est utilisé pour la pre-
mière fois dans les Constitutions ignaciennes, 
promulguées en 1553. Plus tôt, on disait: « aller 
aux païens » ou « pérégriner pro Domino », au-
trement dit: une mission, faite par des moines 
avec le but d’implanter l’Église, qui constituait, 
depuis la seconde moitié du VIème siècle, un 
des facteurs d’évangélisation et de renouvel-
lement culturel de l’Europe du nord. Que l’on 
pense seulement à Saint Colomban. Le terme « 
mission », dans l’acception moderne d’évangé-
lisation, fut pour longtemps un terme exclusif de 
la Compagnie de Jésus. La preuve en est qu’à 
sa fondation Propaganda Fide (1622) ne fut pas 
appelée « Congrégation pour les missions ». 

Contemplation. Le terme contemplation 
n’existe pas dans l’Écriture. Dans les Lettres 
Tuscolane Cicérone l’attribue à Pythagore. Cet 
antique philosophe grec, né en 571 av. J.- C, 
disait quelque chose de très beau : l’homme 
contemplatif est la personne qui au matin va au 
marché et voit les hommes qui dépensent de 
l’argent pour acheter ceci et cela, puis il voit les 
gens qui vont au cirque voire les courses et les 
joutes des gladiateurs pour se divertir et elle 
se rend compte que toutes ces choses sont 
inutiles. Le contemplatif est celui qui laisse 
l’éphémère pour l’essentiel et ne se disperse 
pas avec les choses qui ne donnent pas le vrai 
bonheur. L’origine du terme est philosophique: 
on n’en parle pas en relation avec Dieu, à la 
grâce ou à la mystique et ne se réfère pas aux 
« visions ».  

Mystique. Dans le paganisme la mystique 
était, surtout dans le culte et dans l’Isis le mi-
thraïsme, la manifestation extraordinaire (par 
exemple la prophétie) qui suivait la communica-

tion avec le dieu, après les rites secrets. Encore 
aujourd’hui, quand on parle de mystique, on en-
tend quelque chose d’extraordinaire parce que 
on a une idée païenne de la mystique. Tandis 
que la mystique, au sens chrétien, c’est vivre en 
soi les mystères de la vie du Christ. Ce n’est pas 
quelque chose que l’ont rejoint, elle nous est déjà 
donnée par le baptême. En effet, l’expérience 
mystique par excellence c’est le baptême. La 
mystique est simplement la vie baptismale.

Vie mystique. Le baptême inaugure la vie 
dans l’Esprit. Mystique et vie dans l’Esprits sont 
la même chose. La Mystique contient la contem-
plation: elle indique la vie dans l’Esprit, qui nous 
a été donnée dans le baptême, qui voit l’histoire 
et les âmes comme les voit Dieu (don de sa-
gesse). Mystique est le travail qui, suavement 
et discrètement, l’Esprit et la Parole œuvrent en 
nous pour nous christifier. Elle échappe au lan-
gage humain logique.

Vie intérieure. Le terme a une signification 
spécifique. La vie intérieure ce sont « les pra-
tiques » qui aident la personne à entrer en elle-
même et à ne pas attrister l’Esprit Saint. Ce sont 
surtout les vertus passives: le silence, la prière, 
le discernement. On peut dire qu’il y a une vie 
intérieure de l’apôtre.

Vie spirituelle. La vie spirituelle est la vie de 
l’Esprit. Vie intérieure et vie spirituelle ne sont 
pas la même chose. En disant vie intérieure nous 
disons, comme nous l’avons dit, les attitudes, 
les actions positives quotidiennes, l’écoute de 
la Parole, etc. qui laissent que l’Esprit travaille 
en nous. Le langage d’autrefois, qui parlait de « 
pratiques de piété » était plus juste que le lan-
gage que nous utilisons maintenant. Aujourd’hui 
nous mélangeons tout et c’est plus difficile de 
comprendre. La vie intérieure est la manière de 
faire développer la vie de l’Esprit, c’est-à-dire la 
vie spirituelle. La vie intérieure est au service 
de la vie de l’Esprits. Une question peut surgir : 
la vie de prière où se place-t-elle? Dans la vie 
intérieure ou dans la vie de l’Esprit? Il y a là une 
duplicité. Elle est dans toutes les deux, parce 
qu’avant tout, la prière c’est l’action de l’Esprit 
qui crie: « Abba, Père » mais, en même temps, 
il faut être persévérants dans la prière (donc, 
dans les pratiques de la vie intérieure) pour être 
ouverts à la grâce de l‘Esprit. La prière est en 
même temps action de l’Esprit et engagement: 
elle est grâce, mais c’est aussi une responsa-
bilité personnelle. La prière est le pont entre la 
vie de l’Esprit et la vie intérieure. Dans la prière 
s’unissent vie intérieure et vie dans l’Esprit.

Giuseppe Forlai, igs
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Me  Souvenant  
de Maestra Tecla

C’était le soir, après le 
dîner, lorsque notre 

formatrice nous accompa-
gna pour saluer la Prima 
Maestra. J’étais arrivée à 
Alba en septembre 1954. 
Je savais à peine qu’il 
s’agissait d’une importante 
supérieure, arrivée de 
Rome, qu’elles appelaient 
Prima Maestra.

Assise au milieu d’un bon groupe de sœurs, 
elle était occupée à éplucher les haricots verts 
tout en amusant le groupe en racontant des 
histoires. Après les salutations, la maestra 
nous présenta.

À partir de cette brève visite, j’ai commen-
cé à apprécier ses fréquentes rencontres, sur-
tout après ses voyages, dont elle nous parlait 
avec beaucoup de détails, suscitant en nous 
le désir de la mission et, indirectement, nous 
faisant comprendre plus profondément le 
sens de notre mission spécifique. 

Avant la profession, elle nous écoutait per-
sonnellement. Elle me posait de nombreuses 
questions : si j’étais heureuse, si j’aimais exer-
cer notre apostolat. « Bien sûr », répondis-je, 
« surtout la propagande. » C’est ainsi que je 
me suis retrouvée à suivre des études de phi-
losophie et de théologie. 

À cette époque, lorsque la Prima Maestra 
était à Rome, le dimanche après la deuxième 
messe, elle nous donnait une conférence. 
C›était facile de l›écouter, car elle parlait de 
choses divines dans un langage simple et 
pratique. Un soir, après le renouvellement des 
vœux, je ne me souviens plus de l›année, elle 
nous a fait le cadeau de passer la soirée avec 
nous. Comme toujours, elle nous a parlé de 
ses voyages, notamment en Inde. Elle nous 
a confié qu’elle n’aurait jamais proposé à une 
sœur d’aller dans ce pays, mais seulement si 
quelqu’une s’était porté volontaire. 

Lors du Concile œcuménique, elle avait 
organisé un déjeuner pour les évêques des 
nations où les Filles de Saint-Paul étaient 
présentes. Le matin, l’un d’eux célébrait la 
messe et nous parlait de sa propre nation : 
une façon concrète de maintenir l’esprit mis-
sionnaire. La mission est devenue une réalité 
concrète. Et elle, à l’écoute des évêques, s’est 
montrée présente aux besoins les plus ur-
gents : vêtements, comment affronter le froid 

pour les évêques des pays chauds… À cette 
époque, nous, les trois plus jeunes du groupe 
d›étudiantes, avons été envoyées dans les 
maisons filiales. C’est précisément à ce mo-
ment-là que Maestra Tecla nous a quittées, 
et nous n’avons pas pu assister à ses funé-
railles. Mais elle avait certainement pensé à 
nous aussi, car en septembre de la même an-
née, nous avons repris l’étude de la théologie 
avec les sœurs du groupe.

Dans notre groupe, chacune s’est envolée 
vers les missions, animée par l’enthousiasme 
qu’elle nous avait transmis. Je fus la dernière 
à partir, après cinq ans comme formatrice des 
aspirantes, pour la dernière mission qui porte 
sa signature : l’Ouganda.

J’ai beaucoup de souvenirs de la Prima 
Maestra : de son intérêt pour chacune de 
nous, de sa confiance et de son amour. Elle 
nous faisait sentir aimées, responsables, et 
même des décisions qui pouvaient sembler 
une punition étaient, en réalité, pour notre 
bien.

L’héritage qu’elle m’a laissé, outre l’en-
thousiasme et l’ouverture missionnaire, était 
la confiance dans les supérieures, appuyée 
par ce que le Fondateur m’écrivait après les 
exercices spirituels qu’il avait lui-même diri-
gés : « Toute bénédiction. Vivre dans la foi : 
dans les Constitutions et dans les dispositions 
des supérieures tu trouveras la sanctification. 
» Sac. Alberione (17.6.1965).

Je reprends le message que la Prima 
Maestra Tecla m’avait donné à la veille de ma 
première profession : « Sois toujours sereine 
et heureuse dans les bras de la Sainte Vierge 
et tu seras sainte. En union de prières. » M. 
Tecla (23.6.60).

Telles sont les conditions pour pouvoir 
suivre et mettre en pratique ce que le bien-
heureux Jacques Alberione a indiqué comme 
la voie principale de notre sanctification et de 
notre apostolat.

Teresa Marcazzan, fsp
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Servir Pierre  
avec le cœur de Paul

Je suis née en mars 1964, un mois après 
la mort de Maestra Tecla. Il est normal 

pour moi de me considérer comme l’une de 
ces vocations que la Famille paulinienne a 
commencé à demander à Dieu par son in-
tercession après son ascension au ciel. Je 
pense aussi qu’une grande partie de ce que 
j’ai vécu jusqu’à présent est le fruit de sa 
bienveillante attention maternelle.

Cette confiance m’a toujours aidée à sur-
monter de dures difficultés, à vivre des expé-
riences apostoliques plus grandes que moi 
et, certaine que, « L’espérance ne déçoit pas 
» (Rm 5,5), dit le credo de l’Année jubilaire 
! Je me souviens, entre autres, des débuts 
de l’édition électronique de la congrégation, 
avec les premiers sites web, les disquettes, 
les CD-ROM, la librairie virtuelle, le passage 
de l’analogique au numérique, alors qu’en 
Italie, dans les années 90, nous étions en-
core pionnières. Et aussi du temps passé 
en Afrique (Tanzanie, Kenya et Ouganda), 
les deux années d’études au SPICS, l’École 
Paulinienne de Communication Sociale.

Depuis le début de mon apostolat au Va-
tican, il y a plus de vingt ans, me retrouvant 
souvent seule femme parmi de nombreux 
collègues, hommes, occupant des postes 
que personne n’avait jamais occupés, j’ai 
demandé à maintes reprises le soutien de la 
Prima Maestra, me sentant à ce moment-là 
incapable de collaborer, par obéissance, 
avec les dignitaires de l’Église universelle 
! Les tâches qui me sont confiées sont en 
effet définies d’elles-mêmes, comme parti-
culièrement délicates et exigent une grande 

concentration et un sens des responsabili-
tés élevé. C’est pourquoi j’aime prier  : « Je 
puis tout avec celui qui me fortifie » (Ph 4, 
13). Je me le répète dans les moments diffi-
ciles où je suis presque écrasée par le poids 
d’une profession et de situations comme les 
miennes, empreintes de solitude, temps de 
travail prolongé, de sacrifices pénibles pour 
respecter les devoirs de la vie religieuse, 
des privations des joies communautaires, de 
sacrifices quotidiens, d’innombrables désa-
gréments, de stricte observance du serment 
auquel je suis lié : le secret de la fonction. 
Comme tout bien précieux, pour l’acquérir, 
le prix à payer est élevé. J’offre le silence, 
ma longue et silencieuse usure afin que la 
communication dans l’Église et de l’Église 
continue a trouver de nouvelles façons pour 
témoigner du Maître Voie, Vérité et Vie, à 
l’exemple d’Alberione et de Tecla.

J’essaie d’imaginer qu’ayant encouragé 
les Sœurs Pauliniennes à être les premières 
dans de nombreux secteurs où les femmes 
n’avaient pas de place, Alberione et Tecla 
se sont réjouis au ciel parce qu’avec moi 
une Sœur Paulinienne c’était la première 
femme secrétaire du Ministre des Affaires 
étrangères du Saint-Siège, puis la première 
femme au bureau du secret maximum de la 
Secrétairerie d’État de Sa Sainteté, la pre-
mière femme italienne intervenant à l’Au-
dience générale du Pape (à partir du 26 
janvier 2022), la première femme à suivre le 
Pape dans un voyage apostolique dans la 
tâche assignée à la Section italienne (Mar-
seille, septembre 2023), engagée, donc, « 
pour » le Pape et « avec » le Pape. Un jour, 
en parlant avec le Pape François, je lui ai de-
mandé s’il ne trouvait pas étrange que j’aie 
été choisie pour un poste où les plus grands 
secrets sont gardés, alors que les femmes 
sont réputées pour leurs commérages ! Il 
m’a répondu que peu importe que l’on soit 
un homme ou une femme, l’important est de 
bien faire son travail. Alors, j’essaie de bien 
le faire mon travail, pour que personne ne 
dise qu’une femme n’en est pas capable !

Si je crains que la fatigue ne l’emporte, 
je suis réconfortée par la conscience d’être 
un « lien actif » dans l’immense œuvre mul-
timédia qu’est le charisme paulinien, d’être 
présente là où, par la Diplomatie du Saint-
Siège, se construisent et se communiquent 
des idées et des pensées qui engendrent 
des décisions et des choix aux niveaux na-
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tional et mondial, au nom de l’Évangile, de 
toute l’humanité, des valeurs les plus nobles 
et des droits humains les plus élevés. Je suis 
là où l’on peut « pêcher avec le filet et non 
avec l’hameçon », comme le voulait Don Al-
berione, où l’on peut atteindre tous, partout, 
même les plus lointains. Je perçois constam-
ment que réellement « nos frontières sont les 
frontières du monde », que « notre paroisse 
c’est le monde », et que je concrétise moi 
aussi l’attitude charismatique de « servir 
Pierre avec le cœur de Paul ». Je désire 
porter Dieu dans l’apostolat et l’apostolat à 
Dieu, je considère fréquemment l’invitation 
de l’Apôtre : « J’exhorte donc, avant toutes 
choses, à faire des prières, des supplica-
tions, des requêtes et des actions de grâces 
pour tous les hommes, pour les rois et pour 
tous ceux qui exercent un pouvoir, afin que 
nous menions une vie paisible et sereine, 
honorable et dédiée à Dieu » (1 Tm 2, 1-2). 
Je réfléchis aussi souvent à des phrases 

du Fondateur, telles que : « Nous sommes 
à Rome pour mieux sentir que la Famille 
paulinienne est au service du Saint-Siège ; 
pour puiser plus directement à la doctrine, 
l’esprit et l’activité apostolique à la Source, la 
Papauté. » Pour ces raisons et mille autres, 
je me considère comme « missionnaire au 
Vatican », et pas seulement parce qu’il s’agit 
d’un état différent de celui où je suis né ! 
J’aime souligner, par exemple, que j’ai déjà 
contribué à la publication de sept livres pour 
notre maison d’édition, et combien d’autres 
opportunités apostoliques que je pourrais 
énumérer !

En conclusion, si je voulais résumer ma 
vocation paulinienne, je choisirais la citation 
de l’image souvenir de ma première profes-
sion : « Dieu qui vous appelle est fidèle » (1 
Th 5, 24). Et Maestra Tecla lui donnerait un « 
j’aime » !	

			   Patrizia Bellavia, fsp

Confiance, lève-toi ;  
il t’appelle 

Portons avec confiance devant Jésus nos maladies, 
ainsi que celles de nos proches, portons aussi 
la souffrance de ceux qui se sentent perdus 
et ne trouvent pas d’issue. Crions aussi pour eux, 
et soyons certains que le Seigneur 
nous écoutera et se penchera sur nous. 

Léon XIV
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La vie religieuse en cette année 
jubilaire : Créer des liens  
par la technologie

Vous êtes-vous déjà demandé comment 
les jeunes sœurs de votre communau-

té utilisent les médias numériques ? Qui fa-
çonne leur vision du monde en ligne ? Com-
ment transformer le temps passé devant un 
écran en moments de communion significa-
tifs ? Dans le monde d’aujourd’hui, la tech-
nologie et les médias sont omniprésents, in-
fluençant notre façon de penser, d’agir et de 
communiquer. Ils ont le pouvoir de nous unir, 
mais ils peuvent aussi créer des distractions 
et de la distance.

Le Pape François a mis en garde disant 
que «  la communication numérique peut 
augmenter la distance… au lieu de nous rap-
procher ». Toutefois, si elle est utilisée avec 
discernement, la technologie peut renforcer 
les liens à l’intérieur d’une communauté re-
ligieuse. La clé est de guider consciemment 
notre usage de la technologie, sans laisser 
que ce soit elle qui nous guide.

Voici quatre façons de garantir que la 
technologie contribue à approfondir la com-
munion dans la vie religieuse, plutôt qu’à l’af-
faiblir.

1. Fixer des limites numériques et créer des 
rituels communautaires

Fixer des limites à l’utilisation de la tech-
nologie aide les femmes consacrées à res-
ter ancrées dans la présence et la fraterni-
té. Essayez de créer des moments sans 
technologie pendant les repas, la prière ou 
les loisirs communautaires. Ces espaces 
favorisent l’écoute attentive, le partage au-
thentique et une communion plus profonde. 
Comme nous l’a rappelé saint Jean-Paul II, 
« la vie humaine s’enrichit par des relations 
authentiques ». De même la technologie 

peut enrichir la vie communautaire par des 
expériences partagées : regarder un film si-
gnificatif ensemble, travailler sur un projet 
de narration numérique, ou, la création de 
musique ou de vidéos de prière. Ces rituels 
technologiques partagés peuvent devenir 
une source de joie et de mission

2. Utiliser la technologie pour un apprentis-
sage partagé et une croissance spirituelle

La technologie ne doit pas nécessaire-
ment isoler les sœurs ; elle peut favoriser 
l’apprentissage partagé et la collabora-
tion. Les sœurs peuvent explorer des pro-
grammes de formation en ligne, étudier 
ensemble des documents de l’Église ou 
se plonger dans des contenus numériques 
d’inspiration chrétienne, tels que les médias 
du Vatican, les podcasts pauliniens ou des 
cours sur la théologie de la communication.

L’intelligence artificielle peut égale-
ment être utilisée de manière créative, par 
exemple pour composer des prières ou des 
hymnes ensemble. Le pape François appelle 
toutes les communautés à bâtir une « culture 
de l’entraide » qui inclut un développement 
partagé de la sagesse, de la connaissance 
et de la foi. Pour les sœurs aînées, ap-
prendre à utiliser les technologies de base 
peut ouvrir de nouvelles voies de connexion, 
leur permettant de communiquer avec leurs 
proches, de suivre des liturgies en streaming 
ou de participer à des récollections en ligne. 
Regarder des contenus chrétiens ensemble, 
avec comme les définis le Pape,  les « mis-

 Sr Rose Pacatte intervviuvée par Norah O’Donnell de CBS News
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sionnaires numériques de l’espérance », 
peut nourrir l’esprit et renouveler la mission.

3. Utiliser les réseaux sociaux pour cultiver 
l’empathie et le dialogue

Les réseaux sociaux peuvent être plus 
qu’une simple succession de selfie et de ten-
dances ; ils peuvent devenir des espaces 
d’écoute et de rencontre. Les communautés 
peuvent réfléchir ensemble à la manière dont 
leur présence en ligne favorise l’empathie et 
les valeurs évangéliques. En partageant leurs 
expériences, leurs apostolats ou leurs ré-
flexions inspirantes, les sœurs peuvent deve-
nir des témoins numériques de paix et d’unité.

Le pape François nous exhorte à « com-
muniquer avec le cœur » et avec « douceur 
». Grâce au discernement et au dialogue 
communautaires, les femmes consacrées 
peuvent discuter de l’actualité, partager des 
témoignages numériques et réfléchir au rôle 
de la justice, de la dignité humaine et de la 
vérité dans les médias qu’elles consomment 
ou produisent.

4. Montrer le bon exemple en adoptant des 
habitudes technologiques équilibrées

Dans la vie communautaire, l’exemple des 
sœurs plus âgées ou plus expérimentées a 
un impact durable. Montrer l’exemple dans 
l’utilisation des technologies, en éteignant 
les appareils pendant la prière ou en évitant 
les distractions lors des moments de frater-
nité, peut guider avec délicatesse les jeunes 
sœurs vers une utilisation plus consciente.

Comme l’a souligné saint Jean-Paul II, 
notre exemple façonne les autres. Utiliser 

la technologie pour le service, l’évangélisa-
tion, la créativité ou l’étude sans la laisser 
dominer la vie communautaire, démontre 
que les médias doivent être des instruments 
de mission, et non des substituts à une 
présence réelle.

Utilisée avec conscience et discerne-
ment, la technologie peut renforcer les liens 
de la vie consacrée. Grâce à des frontières 
communes, à un apprentissage commun, à 
l’empathie et au bon exemple, les commu-
nautés religieuses peuvent transformer le 
temps passé devant les écrans en occasions 
de communion profonde.

Le pape François nous rappelle que la 
technologie ne doit jamais remplacer la ri-
chesse de la présence réelle. En tant que 
femmes consacrées à l’Évangile, nous 
sommes appelées à utiliser tous les moyens, 
numériques et humains, pour construire 
l’amour, l’unité et la mission entre nous et 
avec le monde.

Rose Pacatte, fsp  
Adapté de WeCa
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ITALIE
Le Livre des Psaumes au cœur  
de la 2ême édition du Festival Biblique

L’édition 2025 du Festival Biblique a été 
organisée, comme toujours, par la Société 

Saint-Paul et le diocèse de Vicenza, en col-
laboration avec d’autres organismes promo-
teurs. La 21e édition, intitulée «Psaumes. 
Livre infini », s’est déroulée du 25 avril au 
1er juin 2025, impliquant plusieurs villes et 
territoires italiens.

Le Livre des Psaumes, entremêlant 
poésie, prière et narration, représente une 
œuvre ouverte et génératrice qui manifeste 
la complexité du dialogue humain avec soi-
même, avec le monde et avec l’infini. Le 
Festival 2025 proposait une réflexion cultu-
relle et spirituelle reliant la profondeur des 
Saintes Écritures aux complexités de notre 
époque, invitant le public à devenir lecteur, 
découvreur et interprète de ces pages.

Le Psautier – l’œuvre la plus vaste de tout 
le corpus biblique – rassemble 150 prières 
publiées sur une période d’environ un mil-
lénaire, un livre donc, par sa nature même, 
caractérisé par la pluralité, qui donne voix à 
des sentiments et à des expériences qui tra-
versent les siècles et les cultures.

Ce « livre infini » qui raconte la supplication 
et la louange, la douleur et la joie, la culpabilité 
et le pardon, l’écoute et le conflit, le silence et 
le chaos, s’est révélé comme un voyage spi-
rituel, un chemin d’humanité et de transcen-
dance, capable de parler à la fois à l’intériorité 

ITALIA 
compiono 110 anni.  
Lo “scrollytelling” ricorda sr Tecla Merlo

110 ans… sans s’en rendre compte. C’est 
un anniversaire particulier que nous avons 
célébré le 15 juin, en souvenir du jour où le 

rêve du bienheureux Giacomo Alberione a 
commencé à prendre forme pour nous : un 
avenir fait d’Évangile, à imprimer et à diffu-
ser, à faire connaître et aimer ; un évangile 
par la presse, mais aussi par tous les autres 
langages et moyens de communication que 
le progrès offrirait. Aux côtés de Don Albe-
rione, une femme : Teresa Merlo, devenue 
Sœur Tecla, croira en cette prophétie et sera 
la plus proche collaboratrice du Fondateur, 
devenant ainsi la première Supérieure géné-
rale des Filles de Saint-Paul. 

L’année dernière, pour célébrer le cha-
risme et le génie de Sœur Tecla Merlo - une 
figure originale dans l’histoire de l’Église 
universelle, ainsi que dans le monde de la 
communication - un outil narratif interactif et 
facilement accessible très innovant a été lan-
cé sur sa vie et son œuvre e scrollytelling (de 
l’anglais « scroll » – faire défiler – et « story-
telling » – narration) est une technique nar-
rative numérique qui permet d’utiliser textes, 
images, vidéos et graphiques de manière 
harmonieuse et captivante. 
Cette année, coïn-
cidant parfaitement 
avec notre 110e anni-
versaire, nous avons 
ajouté à l’expérience 
scrollytelling les op-
tions de deux langues 
asiatiques – le man-
darin et le coréen – 
et la possibilité pour 
les malentendants de profiter pleinement du 
contenu grâce à la traduction en langue des 
signes.

La vidéo de lancement des nouvelles 
fonctionnalités du scrollytelling est disponible 
sur le site officiel de la congrégation (paoline.
org) et sur les différents réseaux sociaux à 
partir du dimanche 15 juin 2025 et contient 
une intervention de Sœur Veronica Donatel-
lo, déléguée de la CEI pour les personnes 
handicapées – présente aux Nations Unies 
pour une intervention sur le sujet – et une 
intervention du Cardinal Giorgio Marengo, 
Archevêque d’Oulan-Bator, Mongolie. 

Avec cette nouvelle initiative, nous vou-
lons continuer le chemin vers une commu-
nication plus inclusive, attentive à tous les 
besoins, ouverte sur le monde et sur les nou-
velles frontières de l’Église.
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Fenêtre sur l’Eglise
Soudan du Sud : Les Églises chrétiennes 
en prière et jeûne pour la paix

Accomplis tes bonnes promesses, Sei-
gneur. Tel est le fil conducteur des 70 jours de 
prière et de jeûne pour la paix, auxquels les 
Églises du Soudan du Sud se sont engagées 
depuis le 10 juin.

Une initiative annoncée lundi 9 juin par 
le secrétaire général du Conseil des Églises 
du Pays, le pasteur Tut Kony Nyang Kon, « 
à l’heure où une crise complexe, caractérisée 
par des conflits armés, l’insécurité alimentaire 
et les déplacements, continue de se manifes-
ter dans la plus jeune nation du monde ».

Il a donc été demandé à toutes les Églises 
de « veiller à ce que leurs membres s’en-
gagent à prier pour que le Soudan du Sud 
surmonte ses défis et fasse des progrès vers 
le développement et la prospérité de ses ci-
toyens et de ses institutions ».

Pendant ce temps, les Églises portent 
également le fardeau des réfugiés fuyant la 
guerre du Soudan voisin, dont beaucoup sont 
des Sud-Soudanais de retour, qui avaient fui 
vers ce pays d’Afrique du Nord-Est ; d’autres 
sont des réfugiés pour la première fois.

Fenêtre sur le monde
Caritas International primée  
pour la défense de l›humanité

« Dans un monde où la religion est souvent 
instrumentalisée politiquement, le travail de 
Caritas démontre qu›elle peut encore jouer un 
rôle important dans la protection de la dignité 
humaine au-delà des frontières, grâce à des 
efforts soutenus dans des zones spécifiques 
en difficulté. »

C’est pour cette raison que Caritas Interna-
tionalis a reçu le 7 juin la quatrième édition du 
Prix Dignité Humaine Award, promu par l’Uni-
versité catholique Nanzan de Nagoya. 

Le cardinal Tarcisio Isao Kikuchi, arche-
vêque de Tokyo, 66 ans, également président 
du réseau mondial Caritas, a reçu le prix en 
rappelant l’origine missionnaire de l’organi-
sation, son développement dans 162 sièges 
nationaux et son activité dans les situations 
d’urgence en cours, entre Gaza, en Ukraine 
et au Myanmar. 

Le cardinal Kikuchi a déclaré accepter ce 
prix au nom de tous ceux qui œuvrent pour 
Caritas dans le monde. Il a également expli-
qué que le Prix de la Dignité Humaine Award 
de cette année n’est pas dédié à une simple 
« institution ». Mais a un mandat qui s’étend 
sur plus de sept décennies, qui a touché tous 
les continents et touché la vie de millions de 
personnes. Un service qui, avant d’être un tra-
vail, est avant tout une mission, ancrée dans 
la conviction que chaque personne, quelles 
que soient ses origines, les circonstances, est 
dotée d’une dignité sacrée et inviolable.

Fenêtre sur la communication
Les chiffres  
de la communication numérique

Au cours des dix dernières années, la 
communication numérique a connu une trans-
formation extraordinaire, marquée par une 
croissance exponentielle du nombre d’utili-
sateurs d’Internet et des réseaux sociaux. 
En 2012, la population mondiale connectée à 
Internet s’élevait à environ 2,18 milliards de 
personnes. 

Dix ans plus tard, en janvier 2022, ce 
nombre a plus que doublé pour atteindre 
4,95 milliards, soit environ 62,5 % de la po-
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pulation mondiale. Parallèlement, l’adoption 
des réseaux sociaux a connu une croissance 
encore plus rapide. En 2012, on comptait en-
viron 1,48 milliard d’utilisateurs des réseaux 
sociaux. En janvier 2022, ce nombre était 
passé à 4,62 milliards, soit un triplement en 
seulement dix ans. Cette expansion ne s’est 
pas arrêtée au cours des années suivantes.  
En janvier 2023, le nombre d’internautes a 
atteint 5,16 milliards, soit 64,4 % de la popu-
lation mondiale. Durant la même période, le 
nombre d’utilisateurs des réseaux sociaux a 
atteint 4,76 milliards, soit un peu moins de 60 
% de la population mondiale.

 En février 2024, les données ont montré 
que les utilisateurs des médias sociaux ont 
dépassé les 5 milliards, avec 94,3 % des utili-

sateurs d’Internet âgés de 16 à 64 ans décla-
rant avoir utilisé au moins une plateforme de 
médias sociaux au cours des 30 derniers jours.

Ces dernières années, le paysage des ré-
seaux sociaux a radicalement changé. Alors 
que Facebook et Twitter dominaient autrefois 
la scène, nous disposons aujourd’hui d’un 
éventail beaucoup plus large de plateformes, 
chacune ayant des caractéristiques et des 
cibles spécifiques. Instagram, par exemple, 
est idéal pour le contenu visuel et le storytel-
ling émotionnel, tandis que LinkedIn est idéal 
pour le réseautage professionnel. TikTok a ré-
volutionné notre façon de communiquer grâce 
à des vidéos courtes et captivantes, tandis 
que Pinterest reste une référence en matière 
d’inspiration et d’achats en ligne.

Ivandry - Antananarivo, Madagascar 
29 juin 2025
Emma Bienvenue Rahantanirina
Tsiry Julie Laurancia Rivoharilala
Laingosoa Nathalia Saholimalala

PROFESSION PERPETUElle 
Avril-juin 2025

Lahore Pakistan, 25 avril 2025
sr Komal Elizebeth Hameed 

Bogota Colombie, 26 avril 2025
sr Ydania Marivel Imbacuan Mangua 
sr Sindy Nataly Angarita Tarazona 

Yopougon Congo-Côte D’Ivoire,  
26 avril 2025
sr Ella Laetitia Agre 

Belém do Pará, Brésil, 27 avril 2025
sr Sheila Silva Araujo  

Mumbai, Inde, 27 avril 2025
sr Madhuri Baliarsingh  
sr Mebitha James  
sr Kalpana Minj 
sr Mina Topno 

Nairobi, Kenya, 2 mai 2025
sr Elizabeth Masaku 
sr Clementine Kathini Maundu 
sr Angellah Mutethya Mwinzi 

Manaus, Brésil, 3 mai 2025
sr Silvânia Freire Da Silva 

Lubango, Angola, 4 mai 2025
sr Matilde Filipa Jamba Tchandja 

Antananarivo, Madagascar,  
18 mai 2025
sr Tolotriniavo Colombe  
    Razafimanantsoa
sr Véronique Rasoamampihonona

Bangkok, Thaïlande, 31 mai 2025
sr Manassanam Chantharathongkham

Pasay, Philippines, 7 juin 2025
sr Kayla Ventura

Itapecerica, Brésil, 8 juin 2025
sr Barbara do Rosario Santana Silva 

Kampala, Uganda, 12 juin 2025
sr Elizabeth Betty Nabuuso

Olinda, Brésil, 14 juin 2025
sr Alexsandra Ingredy Silva De Araujo 

Taipei, Taiwan, 28 juin 2025
sr Teresa Fu Lun Yuan

Boston, USA, 28 juin 2025
sr Julie M. Benedicta 

PRemiere PROFESSION  
JUIN 2025  
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Filles  de Saint Paul 
Sr M. Cristina - Gesuina Zara 83 ans - 06.04.2025 Albano GA, Italie
Sr M. Patrizia - Rita Savelli  94 ans  21.04.2025 Albano GA, Italie
Sr Teresa Perez Oria  90  ans - 23.04.2025 Madrid, Espagne
Sr Caterina Adriana Quaglini  95  ans - 26.04.2025 Alba, Italie
Sr M. Rosaria - M. Teresa Guazzo  83 ans - 05.05.2025 Rome DP, Italie
Sr Helen Lai Fan Ng  68 ans - 10.05.2025 Hong Kong
Sr M. Fidelis - Emelada Teres itã Tibados  91 ans - 15.05.2025 Buenos Aires, Argentine
Sr M. Bernardina - Evangelina Aguillon 83 ans - 18.05.2025 Pasay RA, Philippines
Sr M. Lorenza - Elisabetta Corra  91 –ans  30.05.2025 Albano GA, Italie
Sr Alice D’Souza  88ans  - 03.06.2025 Mumbai, India
Sr M. Caterina - Maria Strazzari  86 –ans  08.06.2025 Alba, Italie
Sr M. Loredana - Vittorina Fabbri  90 ans - 13.06.2025 Alba, Italie
Sr M. Giampaola - Celina Giordani di anni 96 - 03.07.2025 Alba, Italie

Parents des Sœurs
Sr Norine Kenfack (papa Emmanuel)  communauté  di Lagos, Nigeria
Sr Shyni Dharmanayagam (maman Isabella)  communauté Mumbai-Dahisar, Inde
Sr Hermelinda Perez Cruz (papa Paciano) communauté de Mexico-Bahamasm, Mexique 
Sr Aguida Maria Puel (papa Natalin) - en famille, Brésil
Sr Neide Puel (papà Natalin)  communauté ità di Curitiba, Brésil
Sr Nubia Rincón (maman M. Odila)  communauté  de Bogotá O, Colombie
Sr Marie Paul Curley (maman Mary Teresa) communauté Boston, Keats  Etats Unis 
Sr Mary Magdalene Lazarus (maman Angeline) communauté Secunderabad, Inde
Sr Elizabeth Vargas (maman M. Lucia)  communauté Santo Domingo, Ven-Pr-R. Do.
Sr M. Claire Manyonga Kabwe (maman M. Josèe) communauté Kinshasa SG, Congo
Sr Thérèse Tshibola Nsaka (maman Thérèse)  communauté  Kinshasa SG, Congo

Famille Paulinienne 
Sr M. Liliana - Michelina Ravera pddm,  84 ans - 10.04.2025 Sanfrè, Italie
Don Ángel Isidoro Rey Rey ssp,  92 ans- 12.04.2025 Madrid, Espagne
Fr Bautista Jesús Carcía De Mateos ssp,  78 ans  - 15.04.2025 Madrid, Espagne 
Sr M. Manolita - Concepción Rodríguez pddm,  91 ans- 14.04.2025 Madrid, Espagne
Sr M. Fiorina - Michelina Spinelli pddm,  90 ans - 15.04.2025 Albano, Italie
Sr M. Gianfranca Rulfo pddm,  91 ans - 23.04.2025 Sanfrè, Italie
Sr M. Luján - Teresita Illanes pddm, 86 –ans  10.05.2025 Córdoba, Argentine
Sr M. Giancarla - Caterina Barale pddm, 94 ans -11.05.2025 Verduno, Italie
Fr Martino Pierino Perego ssp,  87 ans - 13.05.2025 Rome, Italie
Sr M. Scholastique - M. Therese Marthe Couture pddm,  88 –ans  25.05.2025 Montréal, Canada
Sr Margarete - Antônia Mathilde Lopes sjbp,  89  ans - 16.06.2025 São Paulo, Brésil 
Fr Joseph Basil Chennamkulath ssp,  89 - 26.06.2025 Kerala, Inde
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la résurrection 

 et la vie.
 Qui exerce

 la foi en moi,
 même s’il meurt, 

prendra vie».

«Je suis 
la résurrection 

 et la vie.
 Qui exerce

 la foi en moi,
 même s’il meurt, 

prendra vie».


